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Centres de rétention administratifs de
Coquelles et Lesquin (62).

Le  Quotidien  La  Voix  du  Nord  publie  les
chiffres   des  principales  nationalités  des
centres de rétention.

Ici en capture d’écran, le schéma  sur le site
de la Voix du Nord étant interactif.
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Le chiffre en haut à gauche = nombre de personnes

1090 Albanais

458 « diverses nationalités »

411 Irakiens

161 Iraniens

126 Érythréens

126 Vietnamiens

190 Afghans

88 Soudanais

65 Algériens

En bas à droite : 52 Ukrainiens, 51 Marocains

Des chiffres que l’on retrouve également au CRA de Lesquin
avec, dans les deux structures, une surreprésentation de la



nationalité albanaise.

523 « diverses nationalités »

336 Albanais

294 Algériens

205 Marocains

199 Irakiens

105 Tunisiens

67 Guinéens

44 Iraniens

43 Nigérians

33 Géorgiens

Inefficace. 

Comme l’an dernier, plus de la moitié des personnes retenues



sont relâchées dans la nature par un juge ou suite à une
décision de la préfecture.

Harmonie et Joie véritable…

On aurait tort d’imaginer que tous ces malheureux vivent en
harmonie sous le même toit.

Des tensions entre retenus à Lesquin (62)

« En dix ans, je n’avais jamais vu ça ».

Pour  Mathias  Venet,  de  l’Ordre  de  Malte  qui  intervient  à
Lesquin, la situation s’est aggravée cette année :
« Il n’y avait jamais eu autant de tensions entre les retenus
ni autant d’automutilations. « 

Les  soirées  doivent  être  assez  éloignées  des  veillées  de
famille au coin du feu de notre imaginaire.

Pour l’heure, quittons cet endroit merveilleux.

Laissons-nous aller à un peu de nostalgie et retrouvons en
poésie l’atmosphère des veillées d’antan.

Un monde du passé qui s’éloigne de plus en
plus…

 

 



 

UN SOIR
Nous sommes là, ce soir, paisibles sous la lampe.
Mon père lit, sa main pâle contre sa tempe ;
Mon frère est accoudé, les yeux ailleurs, auprès
De ma mère qui brode avec ses doigts distraits
Où luit le reflet lent du foyer sur ses bagues ;
Parfois le chien, perdu dans ses beaux songes vagues,
Etire de paresse et d’aise son flanc creux ;
Et je rêve, parmi le grand silence – heureux.
Nous sommes là, ce soir d’hiver, humble famille,
Ecoutant à l’horloge indécise qui brille
Dans l’ombre, palpiter les instants fugitifs,
Groupés devant le feu, comme des primitifs.
Fernand Gregh


